
JOUONS À CACHE-CACHE
Science_ LES ÉTATS DE L’EAU

MY BOX OF STEAM (code projet : 2022-2-E01-KA220-SCH-000099273) est co-financé par l’Union européenne. Les points de vue et avis exprimés n’enga-
gent toutefois que leur(s) auteur(s) et ne reflètent pas nécessairement ceux de l’Union européenne ou de l’Agence exécutive européenne pour l’éduc-
ation et la culture (EACEA). Ni l’Union européenne ni l’EACEA ne sauraient en être tenues pour responsables.
Science “LES ÉTATS DE L’EAU” Ce travail est soumis à la licence internationale CC BY-NC-ND 4.0.



JOUONS À CACHE-CACHE
Science_ LES ÉTATS DE L’EAU

Un jour, l'ours Arthur se grattait sur un tronc d'arbre et se 
dit : « Aujourd'hui, je veux jouer à cache-cache. 
Je suis imbattable, mon nez peut détecter n'importe 
quoi à des kilomètres ». Il alla trouver Renarde et lui 
demanda de se cacher. La renarde creusa un terrier, 
le recouvrit de feuilles et y entra, certaine qu'on ne la 
trouverait pas. Mais Arthur, au bout de quelques 
minutes, glissa son énorme nez à l'intérieur du terrier et 
dit : « Je t'ai trouvée ! ». 
« Je vais demander à la chouette », pensa-t-il. 
Le hibou grimpa à un arbre et, bien caché dans le 
feuillage, resta immobile, mais en un rien de temps 
Arthur grimpa au sommet et mit son nez mouillé juste 
devant son visage. 
« Je vais demander à l'eau », pensa Arthur en se 
dirigeant vers une source où l'eau coulait et jaillissait, 
créant un petit étang cristallin où Arthur se reflétait tous 
les matins.
« Eau, veux-tu jouer à cache-cache ? Sache que je 
gagnerai parce que personne ne peut se cacher sans 
que je puisse le trouver ! »
« D'accord », dit l’eau d'un air narquois. 
« Je vais compter jusqu'à vingt, en fait jusqu'à cent 
pour que tu puisses bien te cacher », dit Arthur, 
souriant avec assurance, certain qu'il trouverait l’eau 
comme il avait trouvé les autres. 

Appuyant son nez contre le tronc d'un grand arbre, il 
ferma bien les yeux et commença à compter : 
« Un, deux, trois... vingt-cinq... cinquante... quatre-vin-
gt-dix-neuf et cent ». Finit-il par dire en se retournant et 
en regardant autour de lui. Il n'y avait aucune trace de 
l'eau. La source semblait s'être tarie et au lieu d'un 
étang, il n'y avait plus qu'un vide. Arthur chercha sous 
les pierres, derrière les rochers, dans les buissons, mais 
en vain. Il parcourut toute la forêt sans trouver d'eau. 
« J'abandonne », dit-il, dépité, en s'appuyant sur un 
rocher très froid qui ressemblait à du cristal. 



« Me voici ! » L'eau lui dit alors. 
« Où es-tu, je ne te vois pas ? » 
« Juste derrière toi, répondit l’eau, je me suis
transformée en glace. » Son corps transparent étincela 
au soleil comme un énorme diamant ; en riant et en 
gargouillant, elle fondit à nouveau sous sa forme liquide, 
baignant le pauvre Arthur de la tête aux pieds. Arthur, 
stupéfait et surpris, s’ébroua et les 
gouttelettes retournèrent dans le corps fluide de l’eau. 
« Je veux une revanche », dit Arthur en comptant à 
nouveau. Cette fois, Arthur chercha partout, il regarda 
autour de lui en étant attentif à chaque scintillement, 
mais il n'y avait aucune trace de l’eau. Après avoir 
fouillé toute la forêt, épuisé, il se laissa tomber au sol 
tandis qu'une légère brume l'entourait. Comme un chat 
fait de bouffées de vapeur, elle se frottait contre lui, le 
chatouillant. 
« J'abandonne », dit encore Arthur. 
« Pourtant, je suis là, à côté de toi... » dit l'eau vaporeuse. 
Arthur plissa les yeux tandis que la vapeur se condensait 
et redevenait liquide, redonnant à l'eau sa forme 
habituelle. 
« Je suis toujours moi, même si je change de forme », dit 
l'eau. 
« Veux-tu rejouer ? » 
« Oui, dit Arthur, mais cette fois-ci, jouons aux échecs ! »










